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VICINI : DES MOTS ENTRE VOISINS

Ce n’est pas seulement un livre que nous vous présentons, mais des textes qui portent la trace des échanges culturels qui ont permis leur éclosion. Cette réalisation marque en réalité un renforcement de la collaboration culturelle entre ces deux cultures voisines que sont la Corse et la Sardaigne. La préparation de l’ouvrage (travaux et séminaires de traduction pendant une année) et aujourd’hui la publication de Vicini permettent de souligner une fois encore la dimension méditerranéenne, interinsulaire et européenne de cette opération transfrontalière engagée entre des situations assez différentes pour que la rencontre soit objet d’enrichissement et assez proches pour que la communication soit assez aisée. Au moment où l’on parle si fréquemment d’identité et d’altérité, une bonne expérience de circulation entre le Même et l’Autre, avec le profit de la découverte de textes littéraires variés et plaisants...

Vicini est un livre issu de la 1e BIENNALE DE PROSE LITTERAIRE CORSE SARDAIGNE officiellement lancée en octobre 1995 à l’Université de Corse par le Centre Culturel Universitaire avec le soutien financier de la Communauté Européenne. L’opération a atteint ses premiers objectifs, c’est-à-dire l’accroissement des productions littéraires en langue corse et sarde, une meilleure connaissance réciproque des cultures corse et sarde et un début d’expressions littéraires coordonnées entre les deux îles. 

Ce programme a inspiré en Corse et en Sardaigne une activité régulière de sensibilisation, et de création autour du thème de la prose littéraire, vecteur important pour l’avenir des langues minoritaires comme le dit aussi A Prosa face prò. Les actions ont été nombreuses : des rencontres littéraires mensuelles, des ateliers d’écriture littéraire et des conférences littéraires. Des temps forts avec des invités de Sardaigne: Neria de Giovanni (revue Salpare, Alghero) Niccola Tanda (« Premio Ozieri », Ozieri) Franco Cocco (écrivain, Ozieri), Ignazio Delogu (écrivain, Sassari), Leonardo Sole (auteur et critique, Sassari), Clara Farina (comédienne, Nuoro), Mario Lubino, directeur de troupe (Porto-Torres), Graziano Fois et l’équipe de la revue Erbafoglio (Cagliari).

Sur le programme de la Biennale elle-même sont venues se greffer des manifestations artistiques (chant, poésie, théâtre, interprétation de textes) et sont nés des projets concrets de collaboration comme en particulier un projet de création théâtrale commune Corse/Sardaigne/Sicile qui sera créé à Aiacciu le 13 octobre prochain dans le cadre des « Jardins de la Connaissance » de l’Université Euro-Méditerranéenne Itinérante.

Le concours de nouvelles organisé par le CCU relayé dans l’île voisine par le « Premio Ozieri » et la revue Salpare: a remporté un bon succès: 27 candidats ont concouru en Corse et 35 en Sardaigne, résultat de participation très significatif de l’intérêt de l’action engagée.

Le palmarès du concours de prose littéraire 

Concours de Corse:

 Concours de Sardaigne

1er prix: Ghjuvan Petru ORLIAC (Felicetu): « I Grilli »

2e prix: Paulu DESANTI (Pitretu è Bicchisgià): « Ci hè da rida »

3e prix: Paulu ZARZELLI: « U Fiumi di a vita »

4e prix: Sonia MORETTI: « I Rumatisimi di Ghjuvan Fidu »

5e prix: Guidu BENIGNI: « A Mula di Ciccolu »
1er prix: Gonario CARTA BROCCA (Dorgali): « Una die sisiat »

2e prix:: Adriana PUDDU ANEDDA (Gergei): « Sa Mata »

3e prix: Giuseppe TIROTTO (Castelsardu) et Luca SPANU (Sassari): « Lu Ventu ruiu »

4e prix: Graziella PORCHEDDU USELI (Sassari) « Zoeddu e Proco »

5e prix: Piero CANU (Tempiu): « La Pinnetta »

Après la remise des prix qui a réuni en Sardaigne les deux jurys et les dix lauréats (28 septembre 1996 à l’occasion du palmarès du 39e « Premio Ozieri ») a débuté une action coordonnée de traduction et d’édition des dix textes primés que VICINI rassemble et présente en 4 versions linguistiques.

Cette opération intitulée Prosa literaria a elle aussi bénéficié de la confiance et du soutien de la Communauté Européenne. Elle a regroupé plusieurs partenaires dont l’Université de Corse, la Collectivité Territoriale de Corse par subvention à l’Association de Soutien du CCU et la SEITA Corse. En réalisant l’édition de ces textes en 4 langues (corse, français, italien, sarde), les Editions Albiana ont manifesté une adhésion complète au projet d’ensemble qui, on le voit, ne se limite pas à une simple publication de textes...

Le titre donné à cette publication Vicini évoque l’esprit exemplaire de partenariat et de coopération culturels qui a marqué cette première opération. Le travail de traduction s’est accompagné sur toute la période de nombreux échanges entre Corses et Sardes. Des manifestations culturelles et des séminaires littéraires ont permis de tirer le meilleur fruit de cette coopération qui devient structurelle et s’étendra désormais à d’autres situations. 

Les Baléares ont été les premières à répondre aux sollicitations. Ont été mises à profit deux importantes actions d’échanges culturels, avec l’invitation en Corse de représentants des médias des Baléares en janvier, avec les séminaires animés à Corti par le Pr.Jaume CORBERA de l’Université de Palma. Sont ainsi nés des projets communs dans le domaine de la production littéraire et théâtrale par des contacts avec Hector HERNANDEZ VICENS oeuvrant pour l’Association des Jeunes écrivains des Baléares de OBRA CULTURAL BALEARS et avec le Professeur Patricia TROPERO de l’Aula de Teatre de l’Université de Palma.

C’est donc de 2e BIENNALE DE PROSE LITTERAIRE BALEARES CORSE SARDAIGNE qu’il faut parler

C’est dire si le voisinage s’étend ! 

L’esprit de VICINI est aussi appelé à s’étendre par une circulation de textes de portée et d’intérêt littéraires. Ce projet destiné à favoriser les expressions littéraires en langues européennes se réalisera par étapes, avec la mise en place d’un réseau international de correspondants qui collecteront des textes , de qualité avérée et oeuvres d’auteurs qui n’ont pas été remarqués par les grandes institutions littéraires et le circuit de la grande édition. On réalisera ensuite l’inter-traduction des oeuvres dans les langues concernées. Un Colloque à l’Université de Corse réunira enfin ces correspondants sensibles aux langues les moins répandues et connaisseurs des « littératures de l’exiguïté » (selon le titre du beau livre de F.Paré, Le Nordir, Hearst, 1992). Bien entendu l’édition des textes conclura ce nouveau voisinage littéraire.

